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^ préparant ce numéro des Annales, je revois tous les visages de cha¬
cun d'entre vous, bénévoles, qui nous avez aidés dans notre travail durant ce
nouvel été pour accueillir la multitude de pèlerins et de touristes toujours plus
nombreux.

Multitude des visages, des sourires, des questions, des partages tout au long
du jour jusque tard dans la nuit.

Je voudrais en quelques mots vous partager l'importance du silence retrouvé
après le tumulte bruyant d'une journée au Mont Saint-Michel.

Ce fut pour moi une grande joie de terminer la journée de travail par un
temps de prière avec l'équipe pastorale qui se retrouvait à l'église Saint-Pierre.
Nous laissions les portes ouvertes, et les touristes qui rentraient, un peu éton¬
nés, continuaient leur visite en silence. D'autres s'arrêtaient et se joignaient à la
prière, participant aux chants, écoutant la Parole de Dieu, accueillant les temps
de silence.

Silence bienfaisant, reposant, qui ouvre le coeur à l'Autre,
Silence qui unifie après les multiples occupations du jour
Silence qui rassemble chacun et tous ensemble
Silence qui permet de respirer, de reprendre souffle
Silence qui donne goût de vivre, d'offrir, de louer celui qui nous donne vie
Silence quand nous n'avons plus rien à défendre
Silence pour goûter Ta présence au milieu de nous tous
Silence du soir, quand tout se repose
Silence de l'amitié qui goûte le partage
Silence de la tendresse retrouvée

Silence de l'attente

Instant de vie, musique de l'âme.
Que chacun d'entre vous découvre le silence qui rejoint, qui nous unit les uns

aux autres dans la prière, à partir du sanctuaire du Mont Saint-Michel.
Marie-Pierre Ingrao



21 juillet 1999
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Comme tous les ans, le 21 juillet cette année, plus de 1 200 personnes ont

marché sous le soleiljusqu 'au Mont Saint-Michel, traversant les herbus, la vase,
l'eau, avec les yeux levés vers le rocher du Mont Saint-Michel.

Carillons de cloches de l'église en signe de bienvenue puis lente ascension
vers l'abbatiale où nous célébrions la messe du pèlerinage en présence du Père
Théo Desfeux, représentant l'évêque de Coutances.

Chants, prières, silence qui montent de la foule vers notre Dieu Père que
nous célébrions plus intensément en cette année préparatoire du Jubilé.

Pour tous ceux qui n'ont pas pu être présents, nous vous partageons l'ho¬
mélie du Père Théo Desfeux ainsi que sa réflexion partagée lors des vêpres qui
clôturaient cette journée sous un soleil magnifique.

"Personne ne va an Pè

Pour approcher de Dieu, il ne faut ni
jouer les gros bras ni être prétentieux, mais
accepter d'entrer dans une démarche spi¬
rituelle, faite d'un cœur de pauvre, c'est-
à-dire disponible, ouvert et accueillant...
tout le contraire d'un cœur encombré et

prisonnier de lui-même.
Nos devanciers dans la foi dont nous

ferons amplement mémoire en l'an 2000,
avec l'année du Jubilé, n'ont pas joué les
caïds mais ils se sont mis humblement à
l'écoute de leur Seigneur. C'est cette même
démarche que j'aimerai vivre avec vous
aujourd'hui, alors que nous accomplissons
notre pèlerinage au Mont Saint-Michel, au
terme d'une marche qui nous a fait traver¬
ser herbus et rivières.

Dieu ? Père... Vous dites... Dieu, un
Père ! Difficile à comprendre en certains
moments. Des amis m'écrivaient ces jours-
ci : "dans l'accident du téléphérique de
l'autre jour à Gap, il y avait notre neveu,
35 ans, il devait se marier dans 15 jours".

Certes, nous le savons bien et nous
n'accusons pas Dieu à tort et à travers : des

sans passer par le Fils"
défaillances humaines ou techniques expli¬
quent souvent les catastrophes... mais enfin
il nous reste une question ou plutôt un
doute : Dieu ? Un Père... vous cherchez à

comprendre.
Qui est mieux placé que Jésus pour

nous parler de Dieu ? Qui — mieux que
lui — peut nous faire découvrir les traits
de son visage ? Qui, mieux que Lui, son
Fils, peut nous faire entrevoir qui il est ?

Alors, parcourons l'Evangile.
D'emblée nous sommes frappés par le

mot qui revient toujours sur les lèvres de
Jésus quand il parle de Dieu. C'est le mot
de Père précisément. Il ne nous en parle
pas autrement que dans ces termes et il est
heureux que la théologie issue du dernier
concile soit revenue à cette source... après
bien des tâtonnements.

Ecoutez plutôt :

"Père, que ton nom soit sanctifié."
"Père, garde tes disciples dans la
vérité."

"Père, que ta volonté soit faite et non
la mienne."

Si nous cherchions un moment
où se réalise pleinement cette com¬
munion de Père et de Fils, c'est bien
au moment même où Jésus va "pas¬
ser à son Père" que nous le trouve¬
rions. Nous sommes en effet là, au
cœur de la révélation chrétienne ;
le Christ Jésus n'échappe pas à ce
moment capital où il va remettre
l'humanité dans les mains de Dieu.
Pas de longs discours... mais c'est
au cœur d'une action et d'une
action tragique que Jésus fait le pas¬
sage en nous dévoilant qui il est, Lui, Fils
et Fils bien-aimé du Père. Oh certes, il y a
ce moment de désarroi au Jardin des
Oliviers "Père, s'il est possible que ce calice
(ce moment de souffrance), s'éloigne de
moi. Profonde humanité de Jésus ! mais
aussitôt pour se ressaisir "Mais non, Père,
c'est pour cette heure que je suis venu".

Les relations du Père et du Fils ne sont

pas des relations de subordination ou de
crainte. Elles sont relations de confiance
et d'Amour. Quand au Baptême du
Jourdain, Dieu nous révèle son fils, que
nous dit-il "Celui-ci est mon fils bien-aimé,
il fait toute ma joie."

Je parlais tout à l'heure d'une démarche
spirituelle que nous avons à faire pour com¬
prendre et connaître le visage de Dieu. Une
"démarche spirituelle" : cela n'est pas
réservé à quelques-uns, cela n'ajamais été
ainsi ! Chacun, chacune de nous peut
accomplir son bout de chemin intérieur.
Chacun avec son expérience propre, cha¬
cun avec son histoire tant elle est vraie cette

parole de l'écriture : "Tu as du prix aux
yeux de Dieu", tu comptes beaucoup pour
lui.

Il veut nous entraîner sur des chemins
nouveaux. Nous y reviendrons cet après-
midi. Mais pour le moment, retenons deux
passages que nous avons peut-être à opé¬

rer pour nous convertir au Dieu de Jésus
Christ.

1. Passer de la crainte à la confiance
quel que soit notre itinéraire de vie,
quels que soient les échecs endurés,
Dieu nous invite à la confiance
"Va...

reprends la route
et marche !"

2. De la crainte à la confiance,
mais encore, passer de la révolte à la
paix.
C'est souvent un long chemin...
c'est souvent un long combat à
mener...

s'établir, s'installer dans une paix
durable.
Seules la prière et la réflexion peuvent
nous y introduire progressivement.

L'Eucharistie que nous allons célébrer
est, de façon précise, le passage du Christ
ressuscité au travers de nos sentiers de vie,
au milieu du cahin-caha de nos vies
humaines. Au cœur de nos vies, Il est là et
nous entraîne, nous tire toujours en avant.

Que saint Michel, l'archange célébré
en ce lieu, nous entraîne sur ces chemins.

Théo Desfeux, le 21 juillet 1999

"Je suis dans le Père et le Père
est en moi."
"Mon Père et moi nous sommes
UN."
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L'œuvre du peintre Rembrandt que nous

avons sous les yeux exprime bien cette scène
de l'évangile appelée couramment le retour
de l'enfant prodigue.

Il a demandé des comptes à son père, il a
ramassé son dû ; il a plié bagage et il est parti
loin de la maison paternelle, gaspillé rapide¬
ment son bien dans une vie désordonnée. Il
réfléchit et décide de revenir
à la maison.

Pendant ce temps, le
père de famille ne s'est
jamais remis de ce départ ; il
n'en a jamais pris son parti,
il n'a jamais tourné la page ;
désespérément, il attend le
retour de son fils. Vieillard
et usé par la fatigue du
temps, il est là sur le pas de
la porte, il accueille, il
embrasse son fils "il était
perdu, il est retrouvé".

Cette scène d'Evangile
exprimée par Jésus, veut
nous faire comprendre une
réalité toute simple, mais si
difficile à vivre en profon¬
deur et si bien exprimée par
le poète Beaudiquey dans le
texte qui nous sera proposé
tout à l'heure : "C'est en

contemplant le retour du pro¬
digue peint par Rembrandt,
que j'entends le mieux la
parole, que j'entre plus avant
dans les chemins de la misé¬
ricorde, que je me laisse
réconcilier avec Dieu", nous dira-t-il.

Dieu, disions-nous ce matin, nous est
révélé par son fils Jésus. Il a visage de père,
un père plein de tendresse et de miséricorde.
Ce qui me frappe dans cette parabole, c'est
que le père ne commence pas par demander
des comptes à son fils ; il ne lui pose aucune
condition pour le retour au patrimoine fami¬
lial ; il ne lui fait aucun reproche. La tunique
sur les épaules, la bague au doigt, il retrouve
par là tous ses droits de fils de la maison.

Dieu notre Père a la même attitude à notre

égard. Il ne commence pas par éplucher notre
vie ; il ne pose aucune question à notre retour ;
il ne juge ni ne condamne. Les bras ouverts,
il nous accueille, un point c'est tout. Pas tout
à fait : son pardon est complète ré-intégration
"Vite, revêtez-le de la tunique ; passez-lui la
bague au doigt". "Va, tu as toute ma
confiance".

Quel contraste avec nos

comportements habituels !
"Je ne ferai jamais le pre¬

mier pas", entend-on après
une dispute.

"Mon voisin, je ne lui
parle plus après une affaire
qui nous a opposés". Ou
encore ce propos définitif :
"Non je ne lui pardonnerai
jamais !"

Loin de moi de penser
que la réconciliation est
chose facile. J'ai cependant,
comme vous sans doute, des
exemples de personnes qui
refont un bout de chemin
ensemble, qui se réconcilient
et repartent dans la confiance
réciproque. Les exemples
que nous pourrions apporter
sont trop nombreux pour en
énumérer quelques-uns. Oui,
l'Esprit de Dieu qui est par¬
don et réconciliation est à
l'œuvre aujourd'hui dans le
cœur des hommes, dans nos
vies de croyants.

Finalement, c'est là que nous sommes
attendus, nous les chrétiens et nous l'Eglise
du Christ. Sommes-nous capables de par¬
donner, de ré-intégrer, de refaire confiance ?
Jusqu'où allons-nous dans cette direction ?
Le pardon vrai, définitif et sans condition est
le signe que nous sommes d'authentiques dis¬
ciples du Christ. Il est pour l'Eglise, qui elle-
même accueille, le signe de sa fidélité à
l'Evangile.

Face à toute personne,
quelle que soit son histoire personnelle,
quel que soit son passé,

reprenons à notre compte cette parole de l'écriture, leitmotiv de notre pèlerinage :
"Vois donc : ton nom est gravé sur la paume de mes mains : tu as tant de prix
à mes yeux".

.. .Toi, jeune
Tu trébuches peut-être parfois...
tu doutes à certains moments de ton avenir...
tu t'interroges sur l'existence
et tu cherches des raisons de vivre...
Dieu t'accueille,
Dieu te fait confiance
et te dit : Courage,

Regarde devant
et Avance

.. .Toi, adulte, homme ou femme
marqué par l'épreuve de la santé

du chômage,
de la galère

marqué par l'épreuve de la séparation peut-être...
Dieu t'accueille ;
Relève-toi,
Garde confiance ;
Ne te laisse pas gagner par la sinistrose
"Tu as du prix à mes yeux, ton nom est inscrit sur la paume de
mes mains. Confiance, reprends la route.

Le pardon,
Le pardon de Dieu

passe par le chemin
notre chemin
nos rencontres quotidiennes
les confidences que nous recevons ne sont-elles pas autant d'occasions
proposées pour être des Signes de la tendresse de Dieu ?

En terminant, je voudrais vous adresser une invitation :
Soyons signes de la tendresse de Dieu près de tous "les blessés de la vie" dont nous parlait

Jean-Paul II dans son discours de Tours le 21 septembre 1996 : "blessés" de souffrances phy¬
siques ou morales, de souffrances pyschologiques ou psychiques.
Commentant la Béatitude : "Heureux les miséricordieux", le Pape explique :

"La miséricorde dont parle le Christ, c'est la tendresse de Dieu ; le pardon en est une expres¬
sion éminente. Le cœur miséricordieux se laisse aussi toucher par la misère d'autrui et demeure
inquiet tant qu'il n'a pas fait tout ce qui reste en son pouvoir pour apporter réconfort à ceux qui
sont dans le besoin".

N'ayons pas peur de prendre des initiatives pour accueillir et remettre sur pied ceux qui res¬
tent sur la marge de nos communautés humaines et chrétiennes.

Théo Desfeux, 21 juillet 1999



Pèlerinage à Saint Michel, juillet 9

frcecU !
A Genêts, au départ du pèlerinage à travers les grèves, j'ai vu des pieds, des

milliers de pieds. Les pieds tout bronzés des enfants, les pieds pâlots d'adultes qui
n'ont pas vu le soleil autant que les jambes, les pieds maquillés rouges, roses,
bleus et argentés des femmes. Tous ont pris le même bain de tangue et si le pas¬
sage des rivières suffisait à les rincer, les derniers mètres dans la grève ont achevé
de les habiller de chaussettes en boue grise et noire.

Un pèlerinage au Mont est un rassemblement de pieds qui s'achève par un
lavage à grande eau, avant de fouler le sol de la magnifique abbatiale pour une
très belle eucharistie. De quoi se rappeler que la Cène de l'évangéliste Jean est
un lavement des pieds.

On le voit tout au long de la marche, la démarche de foi ne monte pas trop à la
tête, elle en reste au ras du sol, passant des herbus au sable, de l'eau à la boue,
cet élément qui suscite immanquablement des cris de dégoût et de plaisir. La foi
gagne à compter sur les pieds, la comptabilité aussi : par eux, nous étions deux
mille !

Trottinant, joueurs, mesurés, vifs ou pesants, les pas laissent des traces, se
mélangent, se croisent pour une communion de passage que la mer effacera avec
le flot. Marche éphémère, le pèlerinage à travers les grèves est un grand moment
d'humanité. Que transmettent les pieds au reste du corps, quand ils pataugent
dans la tangue ? Quelque chose qui ressemble à l'humilité allègre et miséricor¬
dieuse ? Nous croyons avec les pieds.

Louis Malle

de&

de t'ête /999
Denis, Serge, Lorraine, Aude,

Christophe, Anne, Bruno, Guillaume,
Juliette, Dominique, Nicolas, Yvonnick et
Maud, Maël, Mylène, Bluette, Louisette
et Bruno, Marie-Cécile, Anne, Colette,
Andrée, Etienne, Marie-Odile, Séverine,
Marine, Benoît et Laure, Laëtitia,
Bénédicte, Coralie, Henry, Tony, Anne-
Sophie, Robert et Paulette, sœur
Laurence...

Un grand merci à chacun pour tout le
travail accompli pendant ces journées
bien remplies. Un grand merci pour votre
disponibilité et votre sens de l'accueil
aussi bien à la librairie religieuse qu'à
l'église paroissiale. Un grand merci pour
votre joie et votre humour lors des petites
fêtes de fin de semaine. Un grand merci
pour les temps de prière vécus ensemble
lors de la messe quotidienne et du temps
de prière du soir.

Paroles échangées, silence partagé,
toutes ces richesses rencontrées reste¬
ront vivantes du souvenir de cet été.

Un grand merci à vous, amis prêtres
venus cet été au Sanctuaire qui avez
réussi à faire vivre l'église Saint-Pierre
dans la prière, l'écoute attentive des pèle¬
rins et qui par votre présence avez habité
cette Maison de Dieu.

Père Stanislas, venu de Pologne, qui
a tenu la permanence à l'église durant le
mois de juillet et qui a su grâce aux sept
langues qu'il pratiquait, accueillir et écou¬
ter de nombreux pèlerins étrangers.

Père Thomas Tchiaga et Père Marc
Moukam, nos amis du Cameroun se sont
relayés pour le mois d'août auprès de
nombreux touristes et pèlerins.



Auc
fi&wtetfoe
ct'exi&ten

Voici Vautre devant moi, Seigneur ;
Aide-moi à le regarder "lui"

au-delà de ma sympathie ou de mon antipathie,
de mes idées et de ses idées,
de mon comportement
et de son comportement.

Je dois "lui" permettre d'exister devant moi,
tel qu 'il est en son être profond
et non pas l'obliger à l'attaque,

à la défensive,
à la comédie.

Je dois le respecter, autre que moi,
et non pas le saisir pour moi,

le gagner à mes idées,
l'entraîner à ma suite.

Je dois être pauvre devant "lui",
et pas l'écraser,
l'humilier,
l'obliger à la reconnaissance.

Car il est unique, Seigneur, et donc riche,
d'une richesse que je ne possède pas

Et c'est moi le pauvre qui me tiens à la porte,
dépouillé,
nu,

Pour apercevoir au fond de son cœur,
ton visage ô Christ ressuscité !
qui m'invite et me sourit.

'mm.

-
.
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« Chaque été le sanctuaire accueille des bénévoles qui désirent se mettre
au service des nombreux pèlerins et touristes qui se rendent au Mont Saint-
Michel. Avec l'équipe d'animation pastorale, ils participent à l'accueil, à l'ani¬
mation des messes à l'église paroissiale Saint-Pierre ainsi qu'au fonctionne¬
ment de la librairie religieuse. La richesse de cette expérience provient sans
nul doute de la multiplicité des rencontres et des échanges :

— au sein même de l'équipe (séminaristes, jeunes, retraités, familles, reli¬
gieux, religieuses...)

— avec les pèlerins et touristes de toutes cultures, nationalités, convic¬
tions...

— au sein du Mont Saint-Michel, par la découverte de la réalité quotidienne
des montois.

A travers ces quelques jours de service au Sanctuaire, je réalise que notre
but est proche de celui des pèlerins que nous accueillons. Le Mont nous inter¬
pelle et nous pose question à tous.

Celles qui nous sont posées par les visiteurs nous renvoient à notre propre
étonnement devant le mystère de la foi.

Ainsi, notre recherche est commune.
Le Mont, l'archange et le mystère qui les entoure nous contraignent à recon¬

naître nos manques de foi, notre petitesse mais aussi notre soif de les décou¬
vrir et de reconnaître à travers eux l'œuvre de Dieu.

C'est ensemble que nous l'avons fait, en union de prière avec chacun des
visiteurs. Même recherche, même soif de comprendre mais... autant de
réponses que de visages.

Ainsi, la question posée par l'Archange Michel : qui est comme Dieu ? ne
cesse de nous renvoyer à nous-mêmes. Loin de nous permettre d'y répondre,
notre expérience nous a donné de contem¬
pler Dieu dans son unité et sa diversité, au
cœur de nos vies.»



« Ces 15 jours sur le Mont Saint-Michel ont été pour moi d'une grande
richesse. Chaque jour, nous sommes amenés à rencontrer des dizaines de
personnes : touristes ou pèlerins... Ce sont bien sûr des contacts brefs mais
qui nous apprennent à mieux accepter l'autre. D'autant plus quand on est là
en tant que chrétien : reconnaître dans l'autre le visage du Christ. Il faut donc
accepter de vivre au mieux la volonté de Dieu : AIMER.

Nous vivons à plusieurs à la Maison du Pèlerin pendant quelques jours ou
plusieurs semaines : il faut donc faire des concessions, nous sommes tous
différents et nous devons nous entendre le mieux possible, sinon l'ambiance
deviendrait vite insupportable. C'est une exigence de la vie en communauté
mais aussi de chrétien. Et nul ne saurait l'oublier.

La question finale est : Doit-on
considérer ce temps pris au Mont
Saint-Michel comme des va¬

cances ?

— Oui, mais pas comme des
vacances ordinaires où l'on se repo¬
serait sans rien faire mais comme

des vacances d'ouverture, de ren¬
contres et de travail spirituel. » « Je suis arrivée il y a un mois,

c'est la quatrième année que je
viens à la Maison du Pèlerin. Pour
moi, c'est une expérience très enri¬
chissante, on y apprend beaucoup
sur soi mais aussi sur les autres.
Je prépare les repas pour les
équipes de passage. Je trouve que
le repas est un temps important
dans la maison car il nous permet
de partager. On se sent privilégiés
de pouvoir vivre sur ce site de pèle¬
rinage, mais c'est le soir que l'on
ressent le plus de choses et les
temps de prière sont plus forts.
C'est agréable d'être ici, l'accueil
de l'équipe permanente nous aide
à nous sentir à l'aise, on est un peu
comme en vacances.

Cette vie communautaire nous

apporte beaucoup et nous regonfle
à bloc pendant un an. »

^>ê*tedicte

En entrant dans l'église Saint-Pierre du Mont Saint-Michel, un titre est perceptible :

lût, ftnêtne
Un prêtre tous les jours dans l'église

pour quoi faire ?
Pour accueillir ceux qui désirent se

confesser, ceux qui veulent faire bénir des
objets de piété ; pour écouter et conseiller
ceux qui ont des difficultés d'ordre spiri¬
tuel. Un prêtre en permanence dans l'église
Saint-Pierre du Mont, en juillet et en août,
assure surtout la messe quotidienne de 11
heures. Cette présence du prêtre s'est avé¬
rée utile et efficace depuis trois étés main¬
tenant. Installé derrière un panneau dans
la chapelle Sainte-Anne à l'entrée gauche
de l'église, le prêtre est d'abord objet de
curiosité de la part de tous ceux qui entrent
dans l'église. Certains sursautent en entrant,
surpris à la vue d'un prêtre en tenue de célé¬
bration. D'autres sont attirés d'abord par
l'affiche signalant la présence d'un prêtre,
ensuite ils se penchent vers la gauche du
panneau pour découvrir celui qui est der¬
rière. Après la découverte, plusieurs atti¬
tudes s'imposent, certains continuent leur
visite dans l'église. D'autres viennent vers
le prêtre pour leur demander un pieux ser¬
vice. D'autres encore viennent juste pour
une chaleureuse salutation. Mais tous expri¬

ment leur sympathie par de larges sourires :
ils sont blancs, noirs, métis, blonds, rou¬
quins, etc., ils sont aussi de tous âges :
bébés, enfants, adultes, troisième âge, etc.

L'église Saint-Pierre, première halte
spirituelle du Mont Saint-Michel, est vrai¬
ment accueillante. Hommes, femmes et
enfants y passent de 9 heures du matin à
23 heures et au-delà. Mais y passent aussi,
quoique interdits, des chiens gros et petits,
des glaces, des sandwichs, des canettes de
boissons fraîches..., impossible de jouer
aux gendarmes tout le temps. Le mercredi
25 août, tous ceux qui étaient dans l'église
entre 11 h 50 et 12 h 15 avaient rencontré
un passant inattendu : une pluie torrentielle
dont les grêlons avaient bouché les gout¬
tières, avait inondé l'église. Heureusement,
plus de peur que de mal, Jésus au taber¬
nacle et saint Michel archange ne pouvaient
pas laisser faire !

Dans l'église Saint-Pierre, tout est fait
pour accueillir. Sous une musique religieuse
bien dosée, les pèlerins déposent leur cierge
et ont le choix de s'asseoir soit en face du
Saint Sacrement, soit en face de la chapelle



de la sainte Vierge Marie ou en face de
celle de Saint-Michel archange, pour prier
et méditer. Certains restent un peu plus
longtemps, d'autres le font à la hâte. C'est
la même attitude avec le livre d'inten¬
tions qui se trouve devant la chapelle
Saint-Michel : certains y laissent des
intentions bien nourries, d'autres une

simple signature, d'autres passent même
sans regarder.

Le prêtre en permanence dans l'église
est tantôt débordé par les sollicitations,
tantôt sans "client". Il lui arrive de pro¬
céder par rendez-vous et par ordre d'ar¬
rivée. 11 y en a qui préfèrent attendre en
prière dans l'église, d'autres choisissent
de poursuivre leur pèlerinage sur le Mont
et de repasser plus tard. Mais si le prêtre
n'est pas sollicité, il a le choix entre la
lecture, la méditation ou l'écoute de

pieuses paroles de la musique religieuse
qui berce toute l'église. Les temps forts
que sont la messe de 11 heures et la prière
du soir de 19 heures donnent aux

membres de la communauté de la Maison
du Pèlerin de se retrouver pour prier
ensemble. Pia, Pascal, collaborateurs per¬
manents du recteur du sanctuaire et prin¬
cipaux animateurs de la liturgie, sont
assistés par de jeunes bénévoles qui vien¬
nent donner un coup de main en été. En
semaine, les pèlerins et visiteurs ne sont
pas nombreux à prendre part aux offices,
mais tous ceux qui restent repartent avec
du baume au cœur. Par contre, les messes
du dimanche gardent leur caractère fes-
tif puisque l'église Saint-Pierre, à l'oc¬
casion, est plutôt étroite. Après tout, qu'il
y ait 10 personnes ou 100 qui prient
ensemble, l'important, c'est que Dieu
écoute et exauce. C'est ce qui explique
la présence permanente d'un prêtre dans
l'église Saint-Pierre du Mont Saint-
Michel en été.

Marc et Thomas,
prêtres camerounais
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"WtMe
Seigneur, tu m'as donné de croiser
mille et un visages
Tu m'as offert de contempler l'amour
que tu as mis en chacun.
Me suis-je arrêté pour te rencontrer
à travers eux ?

Mille et un visages et je reste seul
avec mes préoccupations, seul avec
ma souffrance.

Accorde-nous la force d'accepter nos
peurs. Apprends-nous à les appri¬
voiser.

Tu es présent au cœur de ces mille
et un visages : donne-nous la joie de
t'accueillir à travers eux.

Permets-nous de t'accepter sans tou¬
jours te comprendre.
Offre-nous la joie de la rencontre afin
que nos regards d'indifférence devien¬
nent échange sacré, multitude pre¬
nant conscience de sa diversité.

Tu nous appelles à devenir UN.
Seigneur, rassemble-nous, que nos
prières deviennent UNE aux mille
visages.

FETE DE LA SAINT-MICHEL
25-26-29 SEPTEMBRE 1999

SANCTUAIRE DU

MONT SAINT-MICHEL
rassemblement jeunes

12 h 45 : traversée des grèves (départ de Genêts)
16 h 00 : accueil du rassemblement des jeunes

"Dire Dieu aujourd'hui... pour demain"
avec les écrivains : François Lefort

Pedro Meca

Christophe Roucou
Jean-Marie Petitclerc

20 h 30 : soirée festive animée par Sandrine Kolhmann avec
les groupes de musique "jeunes", église paroissiale
du Mont Saint-Michel (participation libre).

Dimanche 26 septembre
10 h 00 : messe à l'église paroissiale
11 h 30 : messe solennelle à l'abbaye, présidée par Mgr

Fruchaud, évêque de Saint-Brieuc et Tréguier
14 h 00 : prière du chapelet à l'église paroissiale
15 h 30 : célébration d'envoi des jeunes
16 h 30 : vêpres à l'église paroissiale, présidées par Mgr Fihey

Mercredi 29 septemb
11 h 00
12 h 15

18 h 15
19 h 00

messe à l'église paroissiale
messe solennelle à l'abbaye, présidée par
Dom Robert Le Gall, abbé de Sainte-Anne de
Kergonan
vêpres solennelles à l'abbaye
messe de clôture à l'église paroissiale.

Renseignements au 02 33 60 14 05 - Maison du Pèlerin



SANCTUAIRE DU MONT SAINT-MICHEL
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L'équipe pastorale du Mont Saint-Michel sera heureuse de vous accueillir le

Samedi 25 septembre 1999

pour fêter avec vous, jeunes, la fête de saint Michel.

Le matin : Installation au camping
12 h 45 : Rassemblement et départ pour la traversée des grèves
16 h 00 : Arrivée au Mont Saint-Michel, accueil

Rencontre avec des écrivains : "Dire Dieu aujourd'hui"
avec la participation de :
François Lefort, Pedro Meca, Christophe Roucou,
Jean-Marie Petitclerc

19 h 00 : Repas froid servi.
20 h 30 : Soirée festive de la Saint-Michel animée par Sandrine

Kolhmann avec les groupes de musique jeunes.
En fin de veillée, temps de prière pour ceux qui le désirent.
Nuit au camping.

Dimanche 26 septembre

11 h 00 : Montée à l'abbaye
11 h 30 : Messe solennelle à l'abbaye sous la présidence

de Mgr Fruchaud, évêque de Saint-Brieuc et Tréguier
13 h 00 : Pique-nique.
15 h 30 : Dire Dieu... pour demain.

Envoi.

Participation aux frais du week-end : 100 F par personne. Inscriptions au sanctuaire
Sanctuaire du Mont Saint-Michel

Boîte Postale 1
50170 Le Mont Saint-Michel

écùzti de line
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— Allô... il y a une grande marée ces jours-
ci ?

— Oui, effectivement.
— Est-ce que vous faites une jolie messe pour

la marée ?

"Sur le parking, j'ai vu un bus. Il n'avait pas la
même nationalité que le chauffeur !"

"Savez-vous qui m'a mariée ?"
— Non

Réponse : "un moine trapéziste" (au lieu de
trappiste !)

"Avez-vous des photos de saints ?"

•••

"C'est quoi la bestiole dorée tout là-haut ?"
•••

"C'est qui celui-là ? (en montrant la statue de
saint Michel)
— C'est saint Michel !
— Ah oui ! Celui qui fait des galettes !

Dans la librairie religieuse au rayon cassettes,
compact-disques :

"Hé, Madame, t'as pas du rap... ?"
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INVOCATIONS
— Saint Michel, prie pour moi.
— Saint Ange gardien, assiste-moi.
— Mon saint Patron, protège-moi.
— Sainte Marie, Reine des Anges, veille sur moi.

Mathieu LAMARRE

Dorothée NSENDE

Hans FELDER

Antoine COQUEREAU
Mathieu MURE

Cyr de CELLES
Paul LECOQ
Eddy HERNANDEZ
Steve HERNANDEZ

Pierre VIPREY

Stanislas MARTINEZ

Mélissa LEBRERE

Géraldine LEBRERE

Ere 11 CHOULETTE

Mickaël DAVID-HOMO

PRIÈRE A SAINT MICHEL
Protecteur de l'enfance

Saint Michel, je te choisis aujourd'hui
comme protecteur. Je veux être ton ami.
Garde-moi pendant mon enfance.
Aide-moi à ne pas faire le mal.
Donne-moi la joie d'être témoin de Jésus, et, qu'avec
tous ceux que j'aime, je te rencontre au Paradis.
Amen.

Amis défunts
recommandés

Daniel LECOURTOIS
Patrice LEDUC
Germaine SAUGEY
Claude BECHIAU
Edmond BECHIAU
Marceline BECHIAU
Norbert BECHIAU
Louis ROCHER
Clara ROCHER
Clément ROCHER
Prosper GARÇON
Ernestine GARÇON
Lélia GARÇON
Michel Di PIERRO
Georges BEAUHARNAIS
Raymond NARRAINEN
Yvette NARRAINEN
Evelyne MARIMOOTOO
Jacqueline NELSON
Mlle MAUD
Michèle MONEUSE
Henri LAVERT
Père Marcel RENAULT
Robert RECQ
Louis CHALOPIN

François CHANET
Philomène CHANET
François CHANET
William HILLARY

Margaret HILLARY
Gergeana SUAYNE
Raleigh SWAYNE
Joseph HILLARY
Marian HILLARY
Holliday HILLARY
Margaret WILLEMSEN
Hank WILLEMSEN
Franck HILLARY
Viola HILLARY
Louis HILLARY
Jack FOSTER
Léonne HUC
Roland BRUNO
Bernard VIGUIER
Alexis SALUBANTI
Gilles FLORO
Yves TAMAS

Sylviane JOVIEN
Pierre BEIX
Henri-Emilien LAUTIER
Jeanne DELALANDE
Delphine FACQUET
Marcel GRONDIN
Henriette GRONDIN
Madeleine ROINEL
Eva Marie POUBLAN
Jean DUCOURANT

En union de prière avec le Sanctuaire de Notre-Dame de Montligeon
nous recommandons à vos prières Mgr André Lecoq décédé acciden¬
tellement le 24 juillet. Nous redisons toute notre amitié à l'équipe du
Sanctuaire qui continue aujourd'hui le travail de Mgr Lecoq.



Sanctuaire du Mont Saint-Michel

Horaire des messes à l'église paroissiale : 11 h
1er mardi du mois
Tous les jeudis
Tous les dimanches

Accueil à la Maison du Pèlerin (sauf le mercredi)
tous les jours, de 9 h à 18 h.

L'équipe pastorale se tient à votre disposition
pour organiser avec vous votre pèlerinage
(temps de prière, célébration, partage).

Une salle paroissiale est à votre disposition pour
pique-niquer (halte) - 50 personnes.

Pour tout renseignement complémentaire
par courrier :

Maison du Pèlerin : BP 1 - 50170 Mont Saint-Michel
Tél./Fax : 02 33 60 14 05

Internet : www.cef.fr/coutances
Minitel : 3615 Gabriel

Le gérant : le directeur des Annales, A. FOURNIER - Tél. 02 33 60 14 05 - 50116 LE MONT-SAINT-MICHEL
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